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Discours d'ouverture 

Y. YLIEFF 

Mesdames, Mesdemoiselles, Messieurs, 

En tant que Commissaire du Gouvernement, charge de la 
Politique scientifique, et ayant la tutelle des onze Etablisse-
ments scientifiques federaux et par la du Point focal national 
pour le suivi de la Convention sur la diversite biologique, 
c'est un grand plaisir pour moi d 'ouvrir ce symposium. 

J'aimerais tout d'abord rappeler que la Convention sur la 
diversite biologique n'est pas une convention uniquement 
axee sur la conservation de la faune et de la flore sauvages, 
mais bien une convention qui a pour principal objectif un 
developpement durable pour l 'humanite toute entiere. Ses 
preoccupations sont nombreuses et fort complexes. C'est 
aussi une des rares conventions internationales qui met 1'ac­
cent sur les inegalites Nord-Sud et vise a preserver les droits 
des peuples indigenes et des communautes locales. 

A La Haye, lors de la sixieme Conference des Parties, tenue 
le mois passe, i l est apparu que la volonte politique de recon-
naitre l 'ampleur de la crise globale relative a la biodiversite, 
e td 'agi rd 'une fa^on efficace, est loin d'etre suffisante. C'est 
une eireur grave. Le nombre d'especes vegetales et animales 
eteintes chaque annee augmente considerablement, ce qui 
signifie un appauvrissement reel de la variete et de la diver­
site genetiques, ressource naturelle de valeur inestimable. En 
plus, nombreux sont les ecosystemes qui subissent un affai-
blissement dans leur fonctionnement. Nos connaissances 
scientifiques sont a ce jour insuffisantes pour determiner 
jusqu'ou cette reduction de la biodiversite peut s'etendre, 
avant l'ecroulement irreversible de ces ecosystemes. 

Sous la legislation precedentc, j ' a i pris en compte les objec-
tifs de la Convention et j ' a i soutenu sa mise en ocuvre au 

niveau federal, notamment par la creation et ['installation du 
Conseil Federal du Developpement Durable, par celle d'une 
Commission Interdepartementale, chargee de la mise sur 
pied d'un Plan Federal pour le Developpement Durable, et 
par la creation d'un Point focal national pour le suivi de la 
Convention, base a lTnstitut royal des Sciences naturelles de 
Belgique. 

En 1996, j ' a i propose au Conseil des Ministres 1'adoption 
d'un plan ambitieux a long terme visant a augmenter le 
support scientifique en vue des decisions a prendre par le 
gouvernement federal relatives a une politique de develop­
pement durable. 

Apres le lancement en 1996 d'un premier plan pluriannuel 
d'appui scientifique a une politique de developpement 
durable, mon administration, les Services federaux pour les 
affaires scientifiques, techniques et culturelles, gere actuel-
lement un deuxieme plan qui s'etend de 2000 a 2006. Ce plan 
comprend trois volets: le premier « Modes de production et 
de consommation durables », le deuxieme « Changements 
globaux, ecosystemes et biodiversite » et le troisieme « Ac­
tions de support ». Huit millions d'euros sont prevus pour 
des projets de recherche sur le milieu marin, 1'Antarctique et 
les ecosystemes terrestres. 

Les Services federaux des affaires scientifiques, techniques 
et culturelles sont engages dans la mise en oeuvre de la 
Convention par plusieurs autres initiatives comme: les 
Collections coordonnees beiges de micro-organismes, le 
Catalogue electronique des ressources de biodiversite en 
Belgique, la Plateforme biodiversite, le projet Metafro-
Infosys, la participation beige au « Global Biodiversity In ­
formation Facility » et bien sur le financement du Point focal 
national. 
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Finalement le projet visant entre autres a digitaliser les col­
lections scientifiques des Etablissements federaux, et je 
pense en particulier a celles de cet Institut et celles du Musee 
royal d'Afrique centrale, permettra un acces facile aux in -
nombrables donnees de biodiversite pour lesquelles surtout 
les pays en developpement sont les premiers demandeurs. 

L attention et l 'interet pour la Convention sur la diversite 
biologique dans notre pays ne sont pas a la hauteur de son 
importance. La problematique posee par la disparition des 
especes, des genes, des habitats, n'est pas suffisamment re-
connue par les decideurs. La diversite biologique devrait 
pouvoir figurer sur 1'agenda des priorites au meme niveau 
que les changements climatiques. 

I I est imperatif de l'integrer dans tous les secteurs economi-
ques et sociaux. C'est la un des principaux objectifs de ce 
symposium, auquel j 'attache une attention particuliere. 

Pour terminer, je remercie M . Daniel CAHEN, Directeur de 
l ' lnstitut, pour son hospitalite. Je felicite les organisateurs 
pour la qualite du programme et leur souhaite beaucoup de 
succes en ce qui concerne le deroulement de ce symposium. 
Je vous remercie de votre bonne attention. 

Yvan Y L I E F F 
Commissaire du Gouvernement, 

charge de la Politique scientifique 
Regeringscommissaris, 

belast met het Wetenschapsbeleid 
Square de Meeus / de Meeussquare 23 

lOOOBruxelles/Brussel 


